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Sur la presence de deux Cupressaceae,

Neocallitropsis pancheri (Carr.) Laubenf.

et Libocedrus austrocaledonica Brongn. & Gris

dans le massif du Paeoua

et localites nouvelles de Gymnospermes en Nouvelle-Caledonie

T. Jaffre, J.-M. Veillon & J.-F. Cherrier

Quinze annees apres la parution de la Flore des Gymnospermes
rm

differentes especes. Trois Cupressaceae que Ton croyait localisees au massif ultrabasique du Sud
ont une aire de distribution disjointe ce qui constitue un argument supplemental pour leur

attribuer le statut d'especes reliques. Les conditions de milieu du peuplement de Neocallitropsis

pancheri et de Libocedrus austrocaledonica recemment decouverts dans la partie sommitale du
massif de Paeoua sont analysees et Finteret scientinque de la decouverte est souligne.

Summary : Fifteen years after the publication of the Gymnosperms in the « Flore de La
Nouvelle-Caledonie et Dependances », new collections show more precisely the distribution of
various species. The disjunct distribution of three Cupressaceae formerly known only from the

southern massif supports their status as relict species. The ecological conditions of recently

discovered populations of Neocallitropsis pancheri and Libocedrus austrocaledonica on the

summit of Mount Paeoua are analysed and the scientific interest of the discovery emphasized.

Tanguy Jaffre & Jean-Marie Veillon, Centre ORSTOM,B.P. A5, Noumet
Jean- Francois Cherrier, C.T.F.T., B.P. 411, Noumea, Nouvelle-Caledonie.

Aucune autre region du monde de superficie comparable ne possede autant de

Gymnospermes que la Nouvelle-Caledonie (Cherrier, 1980a). Leur classification est traitee

par de Laubenfels dans le 4e
fascicule de la Flore de la Nouvelle-Caledonie et Dependances

(1972) qui reconnait 44 especes (toutes endemiques sauf un Cycas) reparties en 15 genres. Les

observations forestieres et les recoltes botaniques faites depuis la parution de cet ouvrage

suggerent peu de changements a la classification mais modifient considerablement pour
certaines especes la repartition geographique connue a Tinterieur du Territoire. Les

decouvertes les plus surprenantes concernent de petits peuplements localises (jamais des arbres

isoles) dans des secteurs deja visites par des botanistes.

Cest le cas notamment de deux Cupressaceae, Neocallitropsis pancheri et Libocedrus

austrocaledonica, decouvertes dans la partie sommitale d'un massif peridoditique de la Cote
Quest, le Paeoua. Ceci fera Fobjet de la premiere partie de cet article, puis Fensemble des
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Fig. 1. Distribution des Cupressaceae en Nouvelle-Caledonie.
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donnees recentes sur la repartition des autres Gymnospermes en Nouvelle-Caledonie sera

passe en revue.

LE PAEOUA, LOCALITE NOUVELLEPOURNEOCALLITROPSIS PANCHERIET LIBOCE-
DRUSAUSTROCALEDONICA

1. Distribution geographique

Mac
(Harbulot in MacKee

massif du Paeoua, il etait admis qu'exception faite de Libocedrus yateensis represents a la fois

dans le massif du Sud et dans quelques stations du Nord-Est du Territoire, les Cupressaceae de

Nouvelle-Caledonie etaient localisees au grand massif peridotitique du Sud (Sud d'une ligne

Thio-Bouloupari, Fig. 1).

Le massif du Paeoua etant situe a quelque 250 km au Nord-Ouest des localites

actuellement connues pour Libocedrus austrocaledonica (Fig. 2) et Neocallitropsis pancheri

(Fig. 3), ces especes montrent une distribution nettement disjointe. Ceci confirme le caractere
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Fig. 2. Repartition de Libocedrus austrocaledonica en Nouvelle-Caledonie.
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relictuel de ces especes qui auraient jadis eu une extension plus importante, occupant

probablement des aires continues. Du fait de leur recul devant des especes plus dynamiques,

elles se retrouvent a Fheure actuelle cantonnees a des sites particuliers, veritables sites refuges,

propices, en raison des conditions de milieu, a la survie des especes archai'ques peu

competitives, phenomene evoque par Aubreville (1964) au sujet des Gymnospermes
australiennes et neo-caledoniennes.

L'interet de la decouverte de ces deux especes dans le massif du Paeoua a deja ete souligne

par Cherrier (1986) et la mise en reserve d'une zone situee au-dessus de 1000 m autour du

Mont Paeoua a ete proposee.

Les caracteristiques floristiques et l'interet scientifique du secteur concerne sont ici

w • t

precises

/

2. La nouvelle localite, lesite

II s'agit d'une zone situee entre 1000 et 1 142 md'altitude, soumise a des precipitations qui,

si on se refere aux quantites de pluie enregistrees a cette altitude sur le massif proche de

Boulinda (Latham & Jaffre, 1976), oscillent entre 2500 et 3500 mmde pluie par an.
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Fig. 3. Repartition de Neocallitropsis pancheri (Carr.) Laubenf. en Nouvelle-Caledonie
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Le

en tous les elements majeurs (P, K, Ca), a l'exception du magnesium, et peuvent contenir des

quantites anormalement elevees de nickel, de chrome et de manganese ; en outre ils ont une

faible capacite d'echange et sont fortement desatures (pH inferieur a 5) (.Jaffre, 1980).

En foret, les sols sont dotes d'un horizon humifere epais qui renferme a lui seul la quasi-

totalite des elements nutritifs du sol. C'est done sur sa persistance que reside l'equilibre de la

foret (Jaffre & Latham, 1974).

La zone peut etre subdivisee en plusieurs unites phytoecologiques :

—Foret de pente rocheuse sur blocs de peridotites et ranker organique, passant en

position de crete a un fades domine par Neocallitropsis pancheri et foret de plateau et de

cuvette sur sol ferrallitique ferritique colluvial humifere.

—Maquis ligno-herbace tres degrade sur sol ferrallitique ferritique remanie appauvri en

matiere organique, sur pente et en position de piemont.

La Foret

Elle repond a la definition de la foret dense sempervirente humide d'altitude donnee pour
.._....__ - —.-- . ,.™w • . . r> .
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par la presence d'Araucaria montana qui surcime dans les 2 cas la voute forestiere et par la

Nothofagu.

La voute forestiere s'etablit en moyenne a 6-8 m sur pente et a 8-12 m en zone plane; le

sous-bois dense riche en fougeres, bryophytes et lichens ne montre pas de stratification nette.
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d'entre elles commeLibocedrus austrocaledonica sont disseminees dans la foret de plateau
;

par
_ _ . - . ,» it., • i i : r ~forme

quant a lui un peuplement unique d'une dizaine d'individus ages et d'une dizaine de jeunes

plants ( 1 mde hauteur sur sol rocheux en position de haut versant et de crete).

L'absence d'individus d'age intermediate denote le faible dynamisme du peuplement. La

fragilite de Neocallitropsis pancheri se manifeste aussi dans sa disparition, a la suite d'un feu

dont temoigne la presence de bois mort partiellement calcine, sur une partie du sommet,

actuellement occupee par une vegetation secondaire formee par un tapis dense de Ptendium

esculentum laissant peu de place aux especes arbustives. On note la presence de Duboisia

myoporoides (Solanaceae pionniere) et celle de quelques especes de foret rejetant de souche
/ f~\ * - . __ « . ^ '
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Metrosideros

pancheri qui pourtant dans le Sud regenere en zone ensoleillee.

Outre Neocallitropsis pancheri et Libocedrus austrocaledonica, l'existence d'un certain

nombre d'especes rares ou particulierement originales en raison de leurs proprietes ou de leur

biologie merite d'etre signalee : Parasitaxus ustus (Podocarpaceae), Xylosma inaequinervium, X.

Megastyly

celastroides et Daenikera corallina (Santalaceae), Oxera oreophila ( Verbenaceae), deux expeces

non encore decrites ni nommees appartenant aux genres Hibbertia (Dilleniaceae) et Soulamea

(SimaroijhnrM>\ Kionnmmu* ruhivinnsus ( Protcaceae). Medicosma verticillata (Rutaceae).
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Le maquis ligno-herbace

rm
constitute de Cyperaceae communes en Nouvelle-Caledonie (Costularia nervosa, C. arundina-
cea, Lepidosperma per teres, Schoenus neocaledonicus...) et de fougeres gregaires (Gleichenia

dicarpa, Pteridium esculentum). La strate arbustive, tres lache, comprend une majorite

d'especes rejetant de souche : Baeckea leratii, Bikkia campanulata, Argophyllum ellipticum,

Scaevola erosa, Osmanthus monticola...). La plupart de ces especes, endemiques a la Nouvelle-

Caledonie, sont assez largement representees sur l'ensemble du Territoire.

Ce maquis resulte de la destruction de la vegetation forestiere et d'une secondarisation de

plus en plus poussee du tapis vegetal sous Taction repetee des feux. L'evolution progressive de

la vegetation vers une formation arbustive qui pourrait par la suite evoluer vers de la foret

dense est remise en cause a chaque incendie.

Bien que ne presentant pas un interet scientifique majeur, puisque largement represente

par ailleurs en Nouvelle-Caledonie, ce maquis pourrait neanmoins, s'il etait protege, constituer

une zone tampon propre a assurer une meilleure sauvegarde des formations forestieres

renfermant Neocallitropsis pancheri et Libocedrus austrocaledonica.

3. Interet de cette nouvelle localite

La decouverte de Libocedrus austrocaledonica et de Neocallitropsis pancheri dans un

information
confirme

du peuplement vegetal de la Nouvelle-Caledonie.

Libocedrus austrocaledonica n'avait jusqu'a present ete signale que dans le massif du Sud

entre 500 et 1300m d'altitude sous forme de petits arbustes de 1 a 2m de hauteur. Dans le

massif du Paeoua, il atteint une taille de 6 a 7 m et presente, bien qu'etant toujours a I'etat

disperse dans la foret, une plus forte densite.

Neocallitropsis pancheri est une espece gregaire d'un genre monospecifique. Dans le massif

du Sud, elle est distribute en une dizaine de peuplements dont les 4 principaux recouvrent

respectivement 122 ha a la Montagne des Sources, 17,5 ha a la Madeleine, 3,5 ha a la Plaine

des Lacs, 0,5 ha a Yate Sud (Cherrier, 1980A; Woltz & Cherrier, 1984). L'espece est

signalee sans specimen temoin sur la crete entre la basse Tontouta et la basse Ouenghi (L.

Lavoix, communication personnels a J.-F. C.) mais le peuplement n'a pas ete retrouve. Elle se

presente le plus souvent comme un petit arbre rameux de 2 a 8 mde hauteur, a tronc court

dont la circonference depasse rarement 50 cm. Dans le massif du Sud elle a ete l'objet d'une

exploitation pour Textraction, par distillation de son bois, d'une huile essentielle utilisee

comme fixateur de parfum. Le peuplement de Paeoua, de surface tres limitee, se differencie de

ceux du Sud par une ecologie plus nettement forestiere. II est situe a une altitude sensiblement

Montagne

Madeleine
outre, a la Montagne des Sources, Neocallitrof

gabbros et a la Madeleine, comme pour les autres peuplements, sur sol ferrailitique ferritique

plus ou moins cuirasse.

Dans les parties hautes du massif du Paeoua, la nature ultrabasique du substrat
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geologique, la forte pluviometrie necessaire au developpement de milieux confines realises en

foret dense humide d'altitude, l'exposition aux fortes insolations et aux vents violents,

apparaissent commeautant de facteurs mesologiques propres a creer des conditions extremes,

propices a la survie d'especes reliques peu competitives.

La survie d'especes reliques commeNeocallitropsis pancheri et Libocedrus austrocaledonica

demeure etroitement liee aux conditions de milieu, toute modification apportee par Taction

humaine au tapis vegetal est susceptible d'entrainer une rupture fatale aux especes fragiles.

Les populations d'especes rares rencontrees sur le Paeoua, loin de leur aire principale,

meritent d'etre sauvegardees non seulement pour leur donner une chance supplemental

d'eviter le risque d'extinction totale mais aussi et peut-etre plus encore dans le cas present,

pour preserver la diversite des potentialites genetiques qui ont pu se developper ou etre

conservees au sein des populations differentes, geographiquement isolees.

Le massif du Paeoua ayant ete largement touche par 1'exploitation miniere, la protection

d'un secteur somme toute restreint mais relativement riche floristiquement et renfermant un

certain nombre d'especes originates et d'especes non encore totalement connues, revet une

importance indeniable du point de vue botanique et scientifique.

DONNEESRECENTESSUR LA REPARTITION DES AUTRESGYMNOSPERMESEN NOU-

VELLE-CALEDONIE

Meme si la decouverte de nouvelles localites de Gymnospermes ne bouleverse pas

toujours la connaissance anterieure sur la repartition des differentes especes, ll est apparu

interessant, 15 ans apres la parution de la Flore (de Laubenfels, 1972) de faire etat des

nouvelles localites et de cartographier la repartition actuellement connue de quelques especes.

Chaque espece sera traitee suivant l'ordre de la Flore.

1. LlSTE DES ESPECES

Q
en general pres du littoral.

Mt

non visite auparavant par des botanistes mais a l'interieur de Paire de distribution connue.

Dacrydium balansae Brongn. & Gris et D. araucarioides Brongn. & Gris :
II n'y a nen de

nouveau a signaler pour ces especes.

Dacrydium lycopodioides Brongn. & Gris etait signale par de nombreux specimens du

sommet du Mt Mou et quelques-uns du Mt Humboldt. L'espece est tres commune sur le ttc

Comboui a 1200m {Veillon 4336) et au Mt Ninga a 1300m (MacKee 31468); elle existe auss.

sur le Mt Nakada a 950 m(MacKee 33930). —Fig. 4.

Dacrydium guillauminii Buccholz : Une recolte recente (MacKee 43052) montre que

•'espece fait parfois un petit arbre de 6 m, pas seulement un buisson de l-2m comme md.que

dans la Flore, mais elle n'a ete trouvee que sur les bords de la Riviere des Lacs et du Lac en

Huit.
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Fig. 4. —Repartition de Dacrydium lycopodioides Brongn. & Gris en Nouvelle-Caledonie.

Falcatifolium taxoides (Brongn. & Gris) Laubenf. est deja cite dans la Flore des forets

ides de toute Tile; les nouvelles stations au Mt CantalouoaL 900m (SuDrin 2261) et au

Tchingou, 1000m (Veillon 6175) meritent d'etre signalees.

Dacrycarpus vieillardii (Parlat.) Laubenf. : La repartition connue, deja large, n'est pas

changee.

Acmopyle pancheri (Brongn. & Gris) Pilger : Quelques locaiites nouvelles sont a noter bien

qu'elles ne changent pas Paire totale de repartition : Mt Kouakoue, 1250m (Veillon 3286); Mt

Nekando, 1200m {Veillon 4330); Mt Ninga, 1000m (Jaffre 1730); Me Jejehari (Bourail),

750m (MacKee 42552); Mt Ouatilou, 900m (Veillon 5484); Mt Tchingou, 750m (Moral

7621), 800 m(Veillon 6156).

Mt
Mt

Parasitaxus ustus (Vieill.) Laubenf. : L'altitude maximale signalee parait etre 1250m au

(MacKee 2750 1); d'autres locaiites nouvelles : Mt
(M

900 m (Schmid 420D-

Nageia comptonii (Buchholz) Laubenf., Blumea 32 : 21 1, 1987 (= Decussocarpus

comptonii (Buchholz) Laubenf.) : L'aire deja considerable montree dans la Flore est etendue
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Ouest par une recolte au Mt Taom, 900 m{MacKee 40376); l'altitud

Mt Humboldt a 1600 m{Hoff2652). D'autres localites nouvelles : Mt
1300m {Moral 5976); Mt Nekando, 1000m {Veil

MacKee 39235) ; Mt Aoupinie, 1000 m(Suprin 1407)

Me

Nageia minor Carriere ( = Decussocarpus minor (Carriere) Laubenf. ; cf. de Laubenfels,

Blumea 32 : 211, 1987) est connu seulement de stations tres humides des environs de Yate et

Prony.

Prumnopitys ferruginoides (Compton) Laubenf. : Les localites nouvelles suivantes sont a

noter : Mt Kouakoue, 1400m {Chevalier 15, specimen non cite dans la Flore); Mt Ninga,

1150m (Veillon 2666); Me Aoui, 850m (Cherrier in MacKee 39234); Mt Cantaloupai, 900m
{Suprin 2260) ; Mt Panie, 900 m{Schmid 4202).

Podocarpus polyspermia Laubenf. est cite dans la Flore de plusieurs localites de la partie

centrale de Tile. Une nouvelle localite a ete trouvee a Povila (Poindimie), {Cherrier in MacKee

33845). Un peuplement dans la vallee de la Rade, au Nord de Koumac, represente cette espece

(A/,

36492).

Podocarpus longefoliatus Pilger a ete recolte dans les nouvelles localites suivantes : Pic

Comboui, 1 1 50 m( Veillon 5667) et Mt Sindoa, 1200m {Veillon 5686).

Podocarpus decumbens N. Gray est cite dans la Flore par plusieurs specimens des environs

de la Montagne des Sources et note « signale aussi au Mt Kouakoue ». Cette derniere localite

est confirmee a 900 m{Schmid 4270).

Podocarpus sylvestris Buchholz : Les recoltes recentes ne changent pas pour l'essentiel la

repartition connue, etendue legerement vers le Nord : Haute Mayavetch, 500 m {MacKee

25683) et Tchingou, 1200 m{Veillon 6165).

Podocarpus lucienii Laubenf. : Les localites nouvelles suivantes competent la repartition

citee dans la Flore : Mt Kouakoue, 900 m {Cherrier in MacKee 39660); Me Maoya, 1 100 m,

altitude la plus elevee notee pour l'espece {MacKee 40926); Plateau de Tango, 500m {Veillon

4579); Mt Mandjelia, 700 m{McPherson 4062).

Podocarpus novae-caledoniae Vieill. : Les nombreuses recoltes recentes ne deplacent pas la

limite connue de l'espece vers le Nord-Ouest. II est toutefois a noter qu'elle ne se trouve pas

toujours « le long des berges des rivieres » comme indique dans la Flore. Elle est en effet

souvent ripicole mais en bord de ruisseaux plutot que de rivieres et s'eloigne parfois de tout

cours d'eau. Le peuplement de l'lle des Pins, assimile dans la Flore a une forme chetive de P.

sylvestris Buchholz parait representer P. novae-caledoniae Vieill., comme le suggere Guillau-

mi n (191 1), ce qui s'accorderait mieux a Tecologie des deux especes sur la Grande Terre. Gray

"958) associe aussi la plante de Tile des Pins a P. novae-caledoniae, dont elle a fait la vanete

wlliculatus.

V
docarpus gnidioides Carriere : Quelques localites noi

snnue : Mt Kouakoue, 1480m {MacKee 39903); Mt
ga {Sevenet 940) ; Mt Sindoa, 1 300 m( Mac Kee 38255
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Fig. 5. Repartition d'Agathis montana Laubenf. en Nouvelle-Caledonie.

Araucaria Juss. : La repartition des especes neo-caledoniennes du genre est traitee de

facon tres detaillee par Nasi (1981-82) qui cartographie tous les principaux peuplements a

partir d'observations sur le terrain completees par Petude de photographies aeriennes. Les

resultats de cette etude confirment pour certaines especes les limites montrees par la Flore tout

en apportant des precisions supplementaires sur les peuplements; en d'autres cas des

extensions d'aire ou des renseignements nouveaux sont a noter.

Araucaria muelleri (Carriere) Brongn. & Gris : L'aire connue n'est pas modifiee.

Araucaria iaubenfelsii Corbasson : Observe en abondance dans le massif du Kouakoue

(Cherrier et Nasi).

Araucaria luxurians (Brongn. & Gris) Laubenf. : De beaux peuplements de grands arbres

existent dans les vallees de quelques affluents de la Nera (Bourail), notamment celle de

1'Aremo (Talon in MacKee 35676).

Araucaria biramulata Buchholz : Cette espece, consideree d'abord comme une grande

rarete extremement localisee dans la foret du Mois de Mai (Haute Yate), etait deja reconnue

lors de la redaction de la Flore dans des endroits tres disperses. Localites nouvelles : region de
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Poro (observe par Nasi); Massif du Kouakoue, 800m (Cherrier in MacKee 39702); flanc Est

du Pic du Pin (observe par Cherrier).

Araucaria rulei F. Muell. : L'aire connue est prolongee vers le Nord-Ouest : Mt Taom,
900 m{Veillon 5838) et Tiebaghi, 350 m(Jaffre 1435).

\

» *

Ncjve'les localises

Locai res ci'ees dc~s la flore (

ft

Fig. 6 Repartition d'Agathis lanceolata Lindley ex Warb. en Nouvelle-Caledonie.

Araucaria montana Brongn. & Gris : Espece bien nommee dominant des forets

montagnardes sur roches ultrabasiques partout sauf dans Textreme Sud, et aussi sur schistes

dans le Nord-Est. Un peuplement non signale a 800-900 msur le Mt Ouazangou est represent

Par les specimens MacKee 39417 et Papineau in MacKee 42617. Le Specimen MacKee 26071.

de la partie Sud du Domede Tiebaghi, parait etre de cette espece, ainsi que MacKee 30370 et

Veillon 3710, de Pile Art a 250 m. Les Araucaria de cette tie, peu recoltes, meriteraient une

etude supplemental.

Araucaria columnaris (Forster) Hook. : Nasi (1981-82) note dans la vallee de la Nera de

Petites forets de cette espece, issues peut-etre d'arbres plantes jadis et montrant une forte

regeneration naturelle (Talon in MacKee 35677). La petite foret cotiere de la Roche Percee

(Bourail), representee probablement par le specimen Balansa 2509b, que la Flore indique

commecultivee, parait plutot etre naturelle.



284

Boise).

Araucaria nemorosa Laubenf. est toujours connu seulement de la localite type (Port

humbold tensis La Mt
MacKee

orum
globale : Hots Nemou et Toupeti de la Baie de Port-Bouquet (observe par Nasi); Poro, 500m
(Veil Ion 3114); Baie de Canala (observe par Cherrier).

Araucaria bernieri Buchholz : La seule localite nouvelle est le massif du Kouakoue, 800 m
(Cherrier in MacKee 39701).

Araucaria subulata Vieill. : L'espece, signalee avec doute de Plgnambi dans la Flore, n'a

pas ete retrouvee dans le Nord.

Araucaria schmidii Laubenf. : Cet arbre, dont les specimens cites dans la Flore sont tous

du Mt Panie, a ete observe (Nasi) en plusieurs stations d'altitude superieure a 1300 m, le long

de la chaine Panie-Colnett. Le materiel fertile, inconnu dans la Flore, est represents par des

specimens $ (Cherrier in MacKee 34190; Veillon 3584); <$ et $ (Cherrier in MacKee 38380); d
(McPherson 2399).

\>

*

# ISlC'-ve "e lccc^i*e

Locolites ci
+ ees dcrs la f:cre (1972)

..ti

Fig. 7 Repartition d Agathis ovata (C. Moore) Warb. en Nouvelle-Caledonie
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Agathis Salisb. : On doit constater que malgre l'affirmation de Gaussen (1970) dont

l'ouvrage fait autorite sur l'ensemble des Gymnospermes, aucun Agathis n'est indigene a 1'Ile

des Pins. Cette erreur tenace parait remonter loin puisque MacGillivray (1854) a cru bon de

la corriger en faisant remarquer que les pirogues en bois de kaori utilisees en cette lie venaient

en effet de la Grande Terre. Nasi (1981-82) a etudie et cartography les principaux peuplement

&Agathis sauf A. ovata.

Mt

en effet plus commune sur la crete Panie-Colnett-Ignambi ; die existe aussi en faible quantite

sur la Roche Ouaieme. Les specimens suivants indiquent de nouvelles locahtes :
Roche

Ouaieme, 950 m(Cherrier in MacKee 34469) ; Mt Colnett, 1 1 50 m(Nasi in MacKee 40013)
;
Mt

Ignambi, 1080 m{Moral 6544). —Fig. 5.

Agathis moorei (Lindley) Masters : Nasi cite de nombreux sites de l'espece entre la vallee

du Diahot au Nord jusqu'a celle de la Thio au Sud, tous semblant eviter les roches

ultrabasiques. Les specimens Corbasson in MacKee 18648, 18649, 18650, sont cites dans la

Flore et recoltes a Foret Nord (Prony) sur substrat ultrabasique loin des autres locahtes

connues. Ces specimens etant pris sur des arbres visiblement alignes, il est permis de supposer

qu'il s'agit d'un essai de reboisement du 19
e

siecle. Tous les specimens auxquels un substrat

peut raisonnablement etre attribue sont de terrain non-ultrabasique, sauf Cribs 1627 et Le Rat

231 (Prony) dont l'origine pourrait etre la memeque ceux de Corbasson.

Agathis lanceolata Lindley ex Warb. : Espece liee aux substrats ultrabasiques, son aire

connue est prolongee vers le Nord-Ouest par un peuplement observe (Cherrier et Nasi) dans

la vallee de Tiwaka (flanc Sud de Tonine) et legeremer* —c "^ M« n„nonne fPmnvV 400 m

(Bamps 6071). L'altitude maximale est reportee au

Mt
Me Maoya, 1100m (MacKee

sbserve oar Nasi): Me Maoya

MacKee 41 124). —Fig. 6.

is corbassonii Laubenf. : E
Mt

Me

Moore) Warb
Mt Menazi

{MacKee 33415). —Fig. 7.

Libocedrus yateensis Guillaumin : Est parmi

plus surprenantes. Les recoltes citees dans la Flore viennent pour la plupart d un secteur tres

restreint de la Riviere Bleue de Yate, la seule autre localite indiquee etant dans la vallee voisine

de la Ouinnee. Deux nouvelles locahtes tres eloignees sont maintenant connues Les specimens
i _ . ^-u-~«.~ ^ kOiim cur nnP

MacKee
parol presque verticale de la crete qui, a Povila, separe la basse vallee de la Tchamba de celle

d'un ruisseau cotier dans une zone de transition schistes-serpentines. Une station
_

plus

MacKee
tourmente

Q
parait y pousser sur les micachistes dont elle est presque totalement constituee. —Hg. 8.
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«

V

V

i

& Ncuve.'les loccVes

Localites cifee5 dens la flore (I

Fig. 8. —Repartition de Libocedrus yateensis Guillaumin en Nouvelle-Caledonie

Libocedrus chevalieri Buchholz : Tous les specimens cites dans la Flore viennent du

sommet du Mt Humboldt. La plante est notee comme « signalee au sommet du Mt

Kouakoue », localite confirmee par les specimens Chevalier 16, recoltes en 1955 mais non cites

dans la Flore et MacKee 32411, 1500 m.

Callitris sulcata (Pari.) Schltr. : N'est pas note en dehors des localites indiquees dans la

Flore.

Callitris neocaledonica Dummer : A ete recolte au Mt Kouakoue ou, a 900 m, il atteint

15 mde hauteur et 1 mde diametre (Cherrier in MacKee 39612) et, a 1480 m, 5 mde hauteur et

50cm de diametre (MacKee 39908). Autres localites nouvelles : crete Ngoye-Ni a 700m

(MacKee 40062); sources de la riviere Neumeni (Thio), observe par Cherrier.

2. Les Gymnospermes dans le massif du Kouakoue

Cet examen des nouvelles localites recensees pour differentes Gymnospermes met en

lumiere Timportance de ce groupe dans le Massif du Kouakoue qui, il y a 15 ans, demeurait

encore peu prospecte. Aussi note-t-on la presence des especes suivantes entre 800 et 1000 m :
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Araucaria bernieri, Araucaria biramulata, Araucaria laubenfelsii, Parasitaxus ustus, Podocarpus

decumbens, Podocarpus lucienii et de 10 autres au-dessus de 1000 m : Acmopyle pancheri,

Araucaria humboldtensis , Callitris neocaledonica, Dacrydium araucarioides, Decussocarpus

comptonii, Falcatifolium taxoides, Libocedrus austrocaledonica, Libocedrus chevalieri, Podocar-

pus gnidioides, Prumnopitys ferruginoides. Cet exemple illustre Taffinite de beaucoup de

Gymnospermes neo-caledoniennes pour les sites altimontains.

CONCLUSION

rmes

interet indeniable tant du point de vue scientifique pour une meilleure comprehension de

Fhistoire et de la signification de ce groupe en Nouvelle-Caledonie que du point de vue

pratique pour la gestion immediate (mise en valeur, protection, conservation) du patrimoine

botanique du Territoire.

La decouverte des nouvelles localites dont il est fait etat ici pour plusieurs especes montre,

bien qu'aucune partie importante de Tile ne soit totalement inconnue botaniquement, la

necessite de poursuivre des prospections botaniques tres serrees en Nouvelle-Caledonie. Celles-

ci devront parfaire le recensement des peuplements souvent restreints d'especes rares ou

menacees ayant trouve refuge dans des niches ecologiques particulieres dont Texistence est

favorisee par le relief tres accidente et le compartimentage de la Grande Terre,
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